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ui est Jésus, notre Seigneur et Maître ? Nous ne cessons de le rencontrer dans nos liturgies, et dans 

ceux que nous côtoyons puisque tous sont créés à son image et ressemblance. En fait nous le 

découvrons sans cesse, en lui attribuant parfois un nouveau nom. 

Ainsi en est-il du mot « prophète ». Le prophète parle et agit au nom de Dieu ; il traduit en termes 

humains ce que l’Esprit Saint lui a révélé de Dieu, de sorte que le peuple connaîtra mieux Celui à qui il 

doit tout, à commencer par l’existence et le véritable amour. Le peuple du temps de Moïse est 

terriblement impressionné par la présence du Seigneur. Dieu est tellement grand, pourrions-nous dire, 

qu’il vaudrait mieux se tenir loin, et puisque nous ne pouvons nous passer de Celui qui nous fait vivre, un 

intermédiaire fera le lien indispensable à cette vie. J’ai connu deux hommes qui n’aimaient pas entrer 

dans une église, parce que le lieu les impressionnait tellement qu’ils s’y sentaient mal à l’aise. Qui que 

nous soyons et en quelque circonstance de la vie que ce soit, nous avons besoin d’intermédiaire : 

monsieur et madame ont besoin l’un pour l’autre pour leur bonheur sur terre, les malades ont besoin des 

soignants et de leurs visiteurs pour garder quelque espérance, les malheureux de toutes sortes et les 

pécheurs ont besoin des prières en leur faveur. Nous avons besoin les uns des autres, et nul ne peut vivre 

sur une planète isolée, pas plus que le petit prince de St-Exupéry. Pour notre vie avec Dieu notre Père, 

nous avons besoin de son Fils Jésus ; Sans moi vous ne pouvez rien faire, dit-il. Quelle place laissons-

nous à ce prophète, Verbe de Dieu et Parole du Père ? 

Avec Jésus, sommes-nous libres de tout souci, tranquilles dès maintenant puisque le Seigneur est 

toujours avec nous ? St Paul parle aujourd’hui des bonheurs terrestres légitimes et très recherchés, mais il 

leur préfère les affaires du Seigneur, car à sa façon il est prophète. Avec son caractère entier, ce qu’il 

veut dire ici, c’est que le plus important, c’est d’être en présence du Seigneur, ce que nous ne serons 

pleinement qu’au paradis, n’ayant plus à traiter là que les affaires du Seigneur. Les biens et les joies de 

cette terre ne peuvent, au mieux, que nous guider vers Dieu, mais nous ne pouvons nous en contenter ; ils 

passent, et Dieu demeure.  

Les contemporains de Jésus semblent aujourd’hui ne voir en lui que le prophète, celui qui a guéri, 

d’autant plus qu’il parle avec autorité. En tant que Dieu, il peut se le permettre, mais ceux qui parlent en 

son nom, prédicateurs ou catéchistes, écrivains ou enseignants, tous les témoins de Dieu, ne peuvent que 

se faire tout petits devant sa Vérité et son Amour, qu’ils sont cependant chargés de mettre à la portée de 

ceux qui les entendent, les écoutent ou les lisent. Si Jésus demande à l’esprit impur de se taire, c’est qu’il 

faut, pour comprendre qui est Jésus, la mort et la résurrection sans lesquelles on ne ferait de lui qu’un 

« faiseur de miracles », ignorant que l’amour véritable dépasse tout ce qu’il y a de merveilleux et de 

grand et de beau sur cette terre. Alors nous apprenons là que nous avons besoin de temps pour bien saisir 

qui est Jésus. Nous ne pouvons que méditer sa Parole, et même, disait Origène, diacre et théologien de la 

fin du 3
ème

 siècle, la « ruminer », y revenir sans cesse, la lire et la relire afin que petit à petit elle pénètre 

en nos cœurs, devienne nôtre et envahisse notre vie, irrigant nos pensées et nos actes. A vrai dire, nous ne 

comprenons notre vie qu’avec la Parole de Dieu, et nous ne comprenons la Parole de Dieu qu’en la 

rendant présente dans notre vie concrète. Le solitaire qui « rumine » la Parole de Dieu a pour 

intermédiaires et prophètes au moins ceux qui ont traduit cette Parole dans un langage humain qu’il est en 

mesure de comprendre ; à l’Esprit Saint de l’éclairer sur le sens de ce qu’il voit 

et entend. C’est pourquoi le pape recommande de garder sur son smartphone 

un exemplaire de la Bible, afin de rester capable d’en lire un passage dès qu’un 

moment nous laisse libres d’y revenir. Ou bien vous pouvez vous inscrire à « la 

semaine paroissiale de prière accompagnée de 7 jours de retraite dans la vie à 

l’écoute de la Parole de Dieu », dont voici quelques bulletins… 

Au baptême nous sommes déclarés prophètes, à la suite de Jésus ; comme 

lui nous sommes appelés à chasser les démons de nos péchés, à dévoiler la 

vérité de Dieu, à inciter ceux qui ne connaissent pas Dieu à le chercher eux 

aussi. 
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